
EVANGELII GAUDIUM Pape Fraçois 

 

Oui aux relations nouvelles engendrées par Jésus Christ 

87. De nos jours, alors que les réseaux et les instruments de la communication humaine ont 
atteint un niveau de développement inédit, nous ressentons la nécessité de découvrir et de 
transmettre la “mystique” de vivre ensemble, de se mélanger, de se rencontrer, de se 
prendre dans les bras, de se soutenir, de participer à cette marée un peu chaotique qui peut 
se transformer en une véritable expérience de fraternité, en une caravane solidaire, en un 
saint pèlerinage. Ainsi, les plus grandes possibilités de communication se transformeront en 
plus grandes possibilités de rencontre et de solidarité entre tous. Si nous pouvions suivre ce 
chemin, ce serait une très bonne chose, très régénératrice, très libératrice, très génératrice 
d’espérance ! Sortir de soi-même pour s’unir aux autres fait du bien. S’enfermer sur soi-
même signifie goûter au venin amer de l’immanence, et en tout choix égoïste que nous 
faisons, l’humanité aura le dessous. 

88. L’idéal chrétien invitera toujours à dépasser le soupçon, le manque de confiance 
permanent, la peur d’être envahi, les comportements défensifs que le monde actuel nous 
impose. Beaucoup essaient de fuir les autres pour une vie privée confortable, ou pour le 
cercle restreint des plus intimes, et renoncent au réalisme de la dimension sociale de 
l’Évangile. Car, de même que certains voudraient un Christ purement spirituel, sans chair ni 
croix, de même ils visent des relations interpersonnelles seulement à travers des appareils 
sophistiqués, des écrans et des systèmes qu’on peut mettre en marche et arrêter sur 
commande. Pendant ce temps-là l’Évangile nous invite toujours à courir le risque de la 
rencontre avec le visage de l’autre, avec sa présence physique qui interpelle, avec sa 
souffrance et ses demandes, avec sa joie contagieuse dans un constant corps à corps. La foi 
authentique dans le Fils de Dieu fait chair est inséparable du don de soi, de l’appartenance à 
la communauté, du service, de la réconciliation avec la chair des autres. Dans son 
incarnation, le Fils de Dieu nous a invités à la révolution de la tendresse. 

89. L’isolement, qui est une forme de l’immanentisme, peut s’exprimer dans une fausse 
autonomie qui exclut Dieu et qui pourtant peut aussi trouver dans le religieux une forme 
d’esprit de consommation spirituelle à la portée de son individualisme maladif. Le retour au 
sacré et la recherche spirituelle qui caractérisent notre époque, sont des phénomènes 
ambigus. Mais plus que l’athéisme, aujourd’hui nous sommes face au défi de répondre 
adéquatement à la soif de Dieu de beaucoup de personnes, afin qu’elles ne cherchent pas à 
l’assouvir avec des propositions aliénantes ou avec un Jésus Christ sans chair et sans un 
engagement avec l’autre. Si elles ne trouvent pas dans l’Église une spiritualité qui les 
guérisse, les libère, les comble de vie et de paix et les appelle en même temps à la 
communion solidaire et à la fécondité missionnaire, elles finiront par être trompées par des 
propositions qui n’humanisent pas ni ne rendent gloire à Dieu. 

90. Les formes propres à la religiosité populaire sont incarnées, parce qu’elles sont nées de 
l’incarnation de la foi chrétienne dans une culture populaire. Pour cela même, elles incluent 
une relation personnelle, non pas avec des énergies qui harmonisent mais avec Dieu, avec 
Jésus Christ, avec Marie, avec un saint. Ils ont un corps, ils ont des visages. Les formes 
propres à la religiosité populaire sont adaptées pour nourrir des potentialités relationnelles 
et non pas tant des fuites individualistes. En d’autres secteurs de nos sociétés grandit 
l’engouement pour diverses formes de “spiritualité du bien-être” sans communauté, pour 



une “théologie de la prospérité” sans engagements fraternels, ou pour des expériences 
subjectives sans visage, qui se réduisent à une recherche intérieure immanentiste. 

91. Un défi important est de montrer que la solution ne consistera jamais dans la fuite d’une 
relation personnelle et engagée avec Dieu, et qui nous engage en même temps avec les 
autres. C’est ce qui se passe aujourd’hui quand les croyants font en sorte de se cacher et de 
se soustraire au regard des autres, et quand subtilement ils s’enfuient d’un lieu à l’autre ou 
d’une tâche à l’autre, sans créer des liens profonds et stables : « Imaginatio locorum et 
mutatio multos fefellit ».[68] C’est un faux remède qui rend malade le cœur et parfois le 
corps. Il est nécessaire d’aider à reconnaître que l’unique voie consiste dans le fait 
d’apprendre à rencontrer les autres en adoptant le comportement juste, en les appréciant et 
en les acceptant comme des compagnons de route, sans résistances intérieures. Mieux 
encore, il s’agit d’apprendre à découvrir Jésus dans le visage des autres, dans leur voix, 
dans leurs demandes. C’est aussi apprendre à souffrir en embrassant Jésus crucifié quand 
nous subissons des agressions injustes ou des ingratitudes, sans jamais nous lasser de 
choisir la fraternité.[69] 

92. Il y a là la vraie guérison, du moment que notre façon d’être en relation avec les autres, 
en nous guérissant réellement au lieu de nous rendre malade, est une fraternité mystique, 
contemplative, qui sait regarder la grandeur sacrée du prochain, découvrir Dieu en chaque 
être humain, qui sait supporter les désagréments du vivre ensemble en s’accrochant à 
l’amour de Dieu, qui sait ouvrir le cœur à l’amour divin pour chercher le bonheur des autres 
comme le fait leur Père qui est bon. En cette époque précisément, et aussi là où se trouve 
un « petit troupeau » (Lc 12, 32), les disciples du Seigneur sont appelés à vivre comme une 
communauté qui soit sel de la terre et lumière du monde (cf. Mt 5, 13-16). Ils sont appelés 
à témoigner de leur appartenance évangélisatrice de façon toujours nouvelle.[70] Ne nous 
laissons pas voler la communauté ! 
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